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tane est plus compressible que l'eau et nous 
avons pu cons tater experimentalement qu'efIecti­
vement les ondes de choc s'y amortissent plus 
rapidement que dans l'eau. Ce qui est en accord 
avec ce que nous avions fait prevoir it la fin du 
§ 2 de [1]. 
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FIG. 8. - IV. Courbe de compressibilite de l'heptane 

par ondes de choc. 
IT. III. 1. Isothermes de Bridgman a 0, 50 et 95°. 
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ARGON. 

L'argon, provenant d'une bouteille it gaz, est 
liquMie dans la partie centrale d'un petit vase en 
plexiglas it double paroi. Ce tube est porte au point 
de liquMaction de l'argon par trempage dans l'azote 
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FIG. 9. - Tube a essai pOUI' argon liquefie. 
Ce. Caoutchouc relianl Ie tube it une bouteille it gaz. - A. Argon 

liquide. - F. Fond de 0,5 mm. - Rp. Reperes de plomb. 
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ARGON NON PE~TUR8E VERS L'E ~PLOSlf 
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FIG. 10. Diagramme microphotometrique pour l'argon liquide. 
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liquide (fig. 9). Au moment de l'essai, on porte ce 
vase sur Ia charge de penthrite. 

L'argon est pratiquement au contact de la pen­
Unite, Ie fond du tube ayant une epaisseur de moins 
'le 0,5 mm. Des essais faits sur l'eau ont montre 

u'une telle epaisseur n'introduit pas de modifica­
tion sensible dans Ie comportement de l'onde de 
choc. 

Pour faciliter les manipulations, Ie tube central 
comporte deux parties de diametres differents. Dans 
le tube inferieur de 4 mm de diametre, on observe 
l'onde de choc; Ie tube superieur de 8 mm sert it 
la gradation ulterieure des cliches. 

La figure 10 est Ie diagramme microphotome­
trique correspondant it une onde de choc de 
10500 1{g/cm2 • 

La figure 11 est un exemple de radiographie obte­
nue avec l'argon; elle correspond it 30000 kg/cm2 • 

L'image de gauche A montre Ie vase en plexiglas 
avant l'explosion avec son cordeau detonant intact. 
L'image de droite Best la radiographie du meme 
vase apres l'explosion. L'onde de choc a effectue 
un trajet de 9,5 mm. Le cordeau detonant a de tone 
sur une longueur correspondant it 3 microsecondes. 
E n fait, les dimensions du vase nous ayant oblige 
it modifier l'allumage de ce cOl·deau par la penthrite, 
nous avons fait des essais preliminaires qui nous 
ont montre que, dans ces conditions, Ie cordeau 
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FIG_ 12. - Courbe de eompressibilite de l'argon 
par ondes de choc. 

avait une avance constante d'une demi-microse­
conde sur la penthrite. L'onde de choc a donc ete 
radiographiee 2,5 microsecondes apres son depart 
de la surface de separation argon-explosif. 

Parmi les radiographies que nous avons faites, 
nous avons retenu trois cliches qui nous ont permis 
de tracer la com·be de compressibilite de l'argon 
jusqu'it 72 000 kg/cm2 (fig. 12) . 

II n'existe pas it notre connaissance de resultats 
experimentaux concernant l'argon liquide au-dessus 
de 6000 atmospheres [18, 19J . Bridgman, qui a fait 

l'etude de ' la variation dUo point de fusion avec la 
pression, donne, pour () 000 kg/cm2 et· -- 80,0 C, un 

volume specifique de 0,63 cm3, soit ; = 0,88 . 
o 

Vne interpretation theorique de ces resultats sera 
don nee ailleurs. 

B. -- Ondes de choc dans les solides 

Nous avons etabli la courbe de compressibilite de 
deux solides de nature assez differente : d'une part 
Ie sodium, solide tres compressible, d'aulre part Ie 
pyrex, solide peu compressible. Ce sont, it notre 
connaissance, les premiers resultats de mesures 
directes de densite dans des soli des comprimes par 
oudes de choc. A part_ quelques details auxquels 
nous ne nous arreterons pas, la methode experi­
mentale a ete exactement la meme que pour les 
liquides. 

Les :figui·es 13 it 16 montrent des ondes de choc 
dans ces milieux el les courbes de compressibilite 

FIG, 13, - Courbe de compressibilite tlu sodium 
P'U- ondes de choc (11) et isotherme 

de compressibilite statique (1) Ii temperature ambiante. 

correspondantes. A titre de comparaison nous avons 
it nouveau porte sur la meUle :figure les courbes de 
compressibilite statique etablies par Bridgman 
[20J. La comparaison de ces com·bes necessite 
quelques remarques . 

Considerons une onde de choc qui se propage 
dans un milieu quelconque. Supposons l'onde plane 
et Ie milieu de forme cylindrique. L'onde comprime 
le milieu en conservant les dimensions perpendicu­
laires a la direction de propagation. On pouvait Ie 
prevoir en raison de l'inertie de la matiere et l'expe­
rience Ie confin~e. Dans les cliches pris aux 
rayons X, les variations de diametre au niveau du 
front d'onde ne sont pas appreciables . Il existe 
d'ailleurs un autre fait experimental qui, de maniere 
moins directe mais tout aussi necessaire, conduit 
a la meme conclusion. La vitesse de propagation 
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